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Française. Après un premier hivernement en cet endroit
(1604-1605), de Monts a transféré l'établissement à Port-
Royal ; puis il est retourné en France, où Poutrincourt l'a-
vait précédé dès l'automne de 1604. Pontgravé et Champlain
sont restés à la tête de la petite colonie, y ont hiverné (1605-
1606) ; et, au moment de retourner en France, faute de
secours, au commencement de l'été de 1605, ils ont vu arriver
avec joie un vaisseau bien équipé, commandé par Poutrin-
court, qui est accompagné d'un avocat parisien nommé Marc
Lescarbot. Alors Pontgravé seul s'est embarqué pour la mère-
patrie. Champlain est demeuré en Acadie avec Lescarbot et
Poutrincourt. En compagnie de ce dernier, il a exploré la
côte américaine vers le sud, jusqu'au delà du 4lème degré de
latitude. De retour à Port-Royal, où Lescarbot les a accueil-
lis par une fête domestique, poétique et musicale, dont les
Muses de la Nouvelle-France nous ont conservé la mémoire,
ils se sont livrés tous ensemble à certains travaux de défri -
chement, de construction, voire même d'embellissement.

Maintenant I hiver, un de nos hivers américains, est arrivé.
Il a jeté sur les plaines, les montagnes, les lacs et les forêts,
un épais et blanc manteau. Au fond de l'habitation de Port-
Royal, une poignée de Français se trouve comme perdue au
milieu de ses contrées nouvelles, peuplées de tribus sauvages,
et séparées de la vieille patrie par des centaines de lieues
d'océan. Sans doute, les fronts doivent être souvent assombris
parmi les hardis hivernants ?

Pénétrons dans l'habitation. Cest l'heure du repos. Que
signitie cet air de réjouissance, cette pompe, cet appareil ?
Voici Champlain, le vaillant explorateur, Pontrincourt, l'in-
trépide capitaine, Lescarbot, le docte avocat, Robert Gravé,

'le digne fils d'un père justement estimé, Louis Hébert, apo-
thicaire et pionnier, et dix autres qui défilent devant nous
portant chacun un plat fumant, et suivant processionnelle-
ment un chef décoré d'un collier, dont la dextre tient un


